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AZIMUTS INFOS
Diabète : un complément

alimentaire régénère les cellules
qui fabriquent l'insuline

Le Gaba, un neurotransmetteur qui existe sous forme
de complément alimentaire dans le commerce, peut

régénérer des cellules sécrétrices d'insuline dans un
modèle de souris. C'est un espoir thérapeutique pour

les patients diabétiques de type 1.
Des chercheurs de l'Inserm sous la direction de Patrick

Collombat au sein de l'Unité 1091 "Institut de biologie
Valrose" (Inserm, CNRS, université de Nice-Sophia-Antipolis)

démontrent que le Gaba, un neurotransmetteur utilisé parfois
en complément alimentaire, pourrait induire la régénération

des cellules produisant l'insuline. Cette découverte, réalisée
chez la souris et partiellement validée chez l'Homme, apporte

un nouvel espoir aux patients atteints de diabète de type 1.
Cette maladie se caractérise par la destruction sélective

des cellules produisant l'insuline, une hormone permettant
de diminuer le taux de sucre sanguin en cas d'apport sucré.

On les appelle cellules? pancréatiques. Trouver comment
les restaurer est un enjeu majeur de la recherche

notamment parce que les traitements actuels ne suffisent
pas toujours à éviter de graves complications.

Les scientifiques avaient montré dans de précédents
travaux qu'il était possible de recréer ces cellules? en

modifiant génétiquement des cellules qui leur ressemblent:
les cellules ? productrices de glucagon. L'approche utilisée

consistait en l'activation forcée d'un gène nommé Pax4 dans
toutes les cellules alpha. Les résultats prouvaient aussi que

ces cellules alpha étaient continuellement régénérées et
converties en cellules bêta conduisant à une augmentation

massive du nombre de cellules bêta. Cependant, pour
espérer un jour pouvoir transposer cette découverte à

l'Homme, il fallait trouver un composé qui permette de
recréer cette modification induite génétiquement. "Notre

première avancée était importante, mais il n'était pas
possible d'agir de cette manière sur le patrimoine génétique

d'un être humain", explique Patrick Collombat, directeur de
recherche à l'Inserm.

Le Gaba régénère les cellules qui sécrètent
l'insuline

Dans ce nouveau travail, l'équipe de chercheurs vient de
démontrer que cet effet pourrait être induit sans aucune

modification génétique, grâce au Gaba, un
neurotransmetteur présent naturellement dans l'organisme

mais aussi disponible sous forme de complément
alimentaire. Chez la souris d'abord: il induit la régénération

continue, mais contrôlée, des cellules alpha du pancréas
et leur transformation en cellules produisant de l'insuline.

Les cellules ainsi générées sont fonctionnelles et peuvent
soigner plusieurs fois un diabète induit chimiquement chez

la souris.
Chez l'Homme ensuite: sur des îlots de Langerhans (qui

contiennent à la fois des cellules alpha et beta), les
chercheurs ont observé qu'après 14 jours de culture en

présence de Gaba, le nombre de cellules alpha productrices
de glucagon diminuait de 37 % au profit d'une augmentation

de 24 % des cellules productrices d'insuline.
Enfin, en transplantant l'équivalent de 500 îlots de

Langerhans humains chez la souris, les mêmes résultats
ont été obtenus en supplémentant quotidiennement

l'alimentation des souris en Gaba pendant un mois. Ces
résultats sont prometteurs quant à l'efficacité probable de

cette solution pour l'Homme. Des essais thérapeutiques vont
ainsi être prochainement initiés afin de déterminer si le Gaba

pourrait effectivement aider des patients atteints de diabète
de type 1.

Ces travaux publiés dans la revue Cell, ont bénéficié du
soutien f inancier de l 'ERC et de la

JuvenileDiabetesResearchFoundation.

Le sacre des acteurs noirs aux  Oscars 2017
Cinéma

La tête de Salman
Rushdie remise à prix

Littérature/Religion

La 89e cérémonie des prix du
cinéma américain a été marquée
par le sacre de deux acteurs
noirs, la pluie de statuettes
pour " La la land " et une défer-
lante de messages anti-Trump.

Le film Moonlight vient de rem-
porter trois Oscars dont celui du
Meilleur film et du Meilleur second
rôle pour Mahershala Ali.  Le film a
convaincu le jury même si on peut
rester quelque peu dubitatif sur cer-
taines scènes et la fin. Après avoir
grandi dans un quartier difficile de
Miami, un jeune Noir tente de trou-
ver sa place dans le monde.
MOONLIGHT évoque son par-
cours, de l'enfance à l'âge adulte.

Le vote en faveur de  Moonlight,
un film qui n'a pour l'instant été vu
que par un petit (pour les Etats-Unis)

nombre de spectateurs, reflète l'état
d'esprit des professionnels du ci-
néma, deux mois après l'élection de
Donald Trump.

La comédie musicale  " La la Land
" est gourmande de trophées et les
collectionne. Six trophées cette fois-
ci, dont ceux de meilleure actrice (à
Emma Stone) et de meilleur réalisa-
teur (à Damien Chazelle). Seul le
trophée du meilleur film leur échappe
qui est donc allé à Moonlight, film
par ailleurs couronné dans les ca-
tégories scénario adapté (au réali-
sateur Barry Jenkins et à son
coscénariste Tarell Alvin McCraney)
et second rôle masculin (à
Mahershala Ali). Le troisième poids
lourd de cette édition, Manchester
by the Sea, a remporté les Oscars
du scénario original (dû au réalisa-

On aura tout vu avec les Mollahs
de la République islamique d'Iran.
Au moment  où on les croyait avoir
mis un bémol à leur obscurantisme
moyenâgeux, les voilà de retour
avec une vieille affaire. Assassiner
Salman Rushdie, l'auteur  des Ver-
sets sataniques !

Un montant de 300000 dollars est
promis par une quarantaine d'orga-
nismes affiliés aux Gardiens de la
Révolution islamique pour l'assas-
sinat de l'écrivain britannique.

Pour commémorer le funeste
anniversaire de la fatwa lancée par
l'ayatollah Khomeini, fondateur de la
République islamique d'Iran, contre
l'écrivain britannique Salman Rus-
hdie, une quarantaine d'organismes
affiliés au corps des Gardiens de la
Révolution islamique (les
"Pasdaran", une organisation pa-
ramilitaire placée sur la liste officielle
des organisations terroristes des
Etats-Unis), ont remis sa tête à prix.

Elle vaut désormais 600.000 dol-
lars de plus. Et comble de la bêtise,
les journaux iraniens se sont mis
aussi de la partie.

teur du film, Kenneth Lonergan) et
du meilleur acteur (Casey Affleck).

Le palmarès des 89e Oscars a
ainsi déjoué une bonne partie des
pronostics. Avec 14 nominations (un
record partagé avec Eve, de Jo-
seph Mankiewicz, et Titanic, de Ja-
mes Cameron), La La Land sem-
blait en mesure de limiter l'effort de
diversité dont témoignaient les no-
minations. Celui-ci a porté ses fruits
: outre Mahershala Ali (qui devient
ainsi le premier acteur musulman à
remporter une Oscar), Barry
Jenkins et Tarell Alvin McCraney
(qui ont tous les deux grandi dans
le ghetto de Liberty City à Miami, où
ils ont situé Moonlight), Viola Davis
a remporté l'Oscar du second rôle
féminin pour Fences, réalisé par
Denzel Washington, et le réalisateur

 La lettre était accompagnée de
photos de livres négationnistes mis
en vente afin d'appuyer la de-
mande du mémorial, notamment
Le rapport Leuchter, un pseudo-
document scientifique qui tente de
démontrer que les chambres à gaz
n'ont pas existé.

Ce n'est pas la première fois
qu'Amazon est pointé du doigt
pour la mise en vente d'ouvrages
négationnistes. Le 14 février der-
nier, suite à une enquête du Sunday
Times, Amazon a supprimé plu-
sieurs ouvrages niant l'existence
de la Shoah sur sa plateforme fran-
çaise. Mais, la remise en cause
de l'holocauste n'étant pas illégale
en Grande-Bretagne et aux Etats-
Unis, ceux-ci sont toujours dispo-
nibles sur les plateformes anglai-
ses et américaines d'Amazon.

Israël demande à Amazon
d'interdire la vente

d'ouvrages négationnistes

Livres

Une somme ajoutée par une
quarantaine de titres de presse ira-
niens contrôlés par l'Etat à la prime
existante de 3,3 millions de dollars.

Les 3,9 millions de dollars (envi-
ron 3,5 millions d'euros) que tou-
cherait aujourd'hui l'assassin de
Salman Rushdie viendraient ainsi
récompenser l'exécution d'un dé-
cret religieux émis par le chef de la
Révolution iranienne, l'ayatollah
RuhollahKhomeini, il y a 27 ans, pour
faire disparaître l'auteur de cet
ouvrage jugé blasphématoire, rap-
pelle Le Figaro.

Une pétition a été lancée sur la
Toile pour soutenir l'écrivain.

De nombreux ouvrages mettant
en question la réalité de l'holocauste
sont toujours en vente sur les
plateformes anglaises et américai-
nes d'Amazon.

Dans une lettre envoyée la se-
maine dernière à Jeff Bezos, di-
recteur général d'Amazon, le mé-
morial de la Shoah à Jérusalem,
YadVashem, a demandé au géant
du commerce en ligne de retirer
de la vente les livres niant et bana-
lisant la Shoah.

 "Le négationnisme et d'autres
formes de discours haineux nour-
rissent les crimes racistes et anti-
sémites", a expliqué à l'AFP Ro-
bert Rozett, directeur des bibliothè-
ques de YadVashem, qui offre son
aide pour "identifier les publications
qui nient la Shoah parmi les livres
en vente sur le site d'Amazon".

d'enfreindre l'interdit et jouer avec
des sujets sensibles".

Dans un des tweets, Olivier
Sauton écrivait: "Je préviens tous
mes amis juifs : en cas de dépor-
tation, évidemment je vous met-
trais en 1ere classe. J'ai trop le
respect de vos habitudes."

Le comédien explique que les
tweets remontent à une période où
il n'avait aucun succès, était "amer,
aigri et cherchait une figure".

Mehdi Meklat, un écrivain fran-
çais d'origine algérienne, brillant
porte-voix de la banlieue, a été épin-
glée il y a deux semaines pour des
faits similaires. Sous un pseudo-
nyme, il twittait allègrement des pro-
pos antisémites et racistes avant
d'être découvert.

Tweets racistes d'artistes
France

Les conneries sur Twitter ne sont
pas l'apanage de Trump. En
France, les artistes, une espèce
que l'on croit hors d'atteinte, sont
malades de la peste brune. Le co-
médien Olivier Sauton vient d'être
rattrapé pour ses tweets antisémi-
tes. Après Mehdi Meklat, c'est au
tour du comédien Olivier Sauton
de voir des tweets haineux exhu-
més. Auteur et interprète de Fabrice
Luchini et moi au Théâtre La
Bruyère a exprimé auprès de
l'AFP "sa honte" et ses "excuses".

"Malheureusement, ces tweets
sont bien de moi", a indiqué le co-
médien. "Je suis anéanti, j'ai
honte. Je n'ai jamais eu une pen-
sée antisémite", a assuré Olivier
Sauton, expliquant "à l'époque ce
qui me plaisait bêtement, c'était

Ezra Edelman s'est vu remettre l'Os-
car du long-métrage documentaire
pour O.J : Made In America, un très
long film (sept heures), réalisé pour
la télévision, qui chronique l'affaire
O.J. Simpson.
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Relations USA-TOGO au beau fixe

Représentants de trois Etats à sa-
voir : Vern Buchanan de la Flo-
ride, Tim Walberg du Michigan,
Randy Hultgren et Steve Pearce
de l’Illinois. L’expression forte de
cette délégation de Sénateurs et
de membres de la Chambre des
Représentants est qu’elle est
composée uniquement de Répu-
blicains le parti dont est issu l’ac-
tuel président des USA, Donald

  . «Le chef de l’Etat, SEM
Faure Essozimna Gnassingbé,
a reçu ce jour (samedi 25 février
2017, ndlr) une délégation du
Congrès américain. Cette délé-
gation était conduite par le séna-
teur James Inhofe de l’Etat
d’Oklahoma, membre de haut
rang de la Commission à l’Envi-
ronnement et aux Travaux Pu-
blics du Sénat américain, et de
la Commission des Services Ar-
més de la même institution.» an-
nonçaient les services de com-
munication de la Présidence de
la République. Visiblement, cette
audience a été de très haut niveau.
D’abord, vu les personnalités
ayant participé à l’entretien et éga-
lement les sujets évoqués.

Le chef de la délégation améri-
caine, le Sénateur James Inhofe,
était entouré de son collègue Sé-
nateur Mike Rounds de l’Etat du
Dakota du Sud, de l’ambassa-
deur des Etats-Unis d’Amérique
au Togo, M. David Gilmour et des

Trump. Du côté togolais, le Chef
de l’Etat Faure Gnassingbé était
assisté du Premier ministre,
Sélom Klassou, du ministre des
affaires étrangères, Robert
Dussey,  de la députée Ibrahima
Méïmounatou et des membres de
son cabinet.

Coopération tous azimuts
«Au cours de l’audience, plu-

sieurs sujets d’intérêts communs

ont été abordés notamment la
coopération bilatérale, l’appui
des Etats-Unis pour la sécurité,
la stabilité et la prospérité du
Togo.», lit-on dans le communi-
qué sus-cité. Ce n’est plus un
secret de polichinelle pour quicon-
que; depuis l’avènement de Faure
Gnassingbé à la tête du pays, les
relations avec les Etats-Unis se
sont considérablement raffermies.

La visite d’Etat de la Secrétaire
d’Etat Hilary Clinton en janvier
2012 aura été le point d’orgue de
la vivacité de cette relation. Ega-
lement à son arrivée à Lomé, il
avait beaucoup été question de la
coopération bilatérale et de la sé-
curité dans la sous-région et dans
le monde. Depuis cette période,
le Togo bénéficie des appuis mul-
tiformes des Etats-Unis dans le
domaine sécuritaire. De hautes
personnalités américaines exper-
tes en stratégie militaire, en for-
mation sécuritaire et en défense
se sont succédées au Togo pour
renforcer nos forces de l’ordre,
de sécurité et défense. La coopé-
ration militaire entre les deux pays
permet à plusieurs cadres des
Forces armées togolaises, FAT,
de poursuivre leur formation mili-
taire aux Etats-unis. C’est donc à
juste titre que le Sénateur et sa
délégation se sont réjouis de l’effi-
cacité des contingents togolais en-
gagés dans les missions de paix
dans des pays en conflits. « Les
membres de la délégation n’ont
pas manqué de féliciter le Togo
pour le professionnalisme des
Forces Armées Togolaises qui
sont engagées sur plusieurs
fronts dans le cadre du maintien
de la paix» a révélé les services
de communication de la prési-
dence.

Les Etats-Unis sont également
impliqués dans la formation des
jeunes entrepreneurs togolais,
des étudiants et de la société ci-
vile. L’apprentissage de la démo-
cratie préoccupe aussi les Etats-
Unis qui mettent leur expertise au
service du Togo. Des formations
sont initiées pour le renforcement
de capacité des partis politiques,
de la justice et des députés.

L’économie en ligne de mire
Aujourd’hui, le Togo s’évertue

à obtenir de l’aide au développe-
ment des Etats-Unis à travers le
programme important du
Millenium Challenge Account
(Mca), un dispositif conçu par le
Congrès américain pour réduire
la pauvreté à travers la croissance
économique durable dans les
pays en voie de développement,
et bénéficier de la loi l’African
Growth and Opportunity Act
(Agoa), un système qui permet à
plusieurs produits en provenance
d’une quarantaine de pays d’Afri-
que subsaharienne de bénéficier
d’un accès préférentiel au mar-
ché américain.

En ce qui concerne le Mca, no-
tons que le parcours du Togo est
déjà élogieux. Au terme d’une
mission, la 5ème du genre, en jan-
vier dernier à Lomé, Mme Grace
Morga, la chef de la délégation a
salué les efforts consentis par les
autorités togolaises en vue de la
rééligibilité du Togo au Pro-
gramme Threshold. Elle a sur-
tout salué la qualité des échanges
avec les acteurs dont les résul-
tats devront, dans un futur proche,

Une délégation du Congrès américain séjourne au Togo

permettre de valider les causes
profondes des contraintes majeu-
res et procéder à l’élaboration du
programme. «Toute personne qui
travaille avec le Togo constate
que les personnes et les organi-
sations au Togo sont dynami-
ques, ont l’amour du travail bien
fait et le désir d’améliorer les cho-
ses. Ce sont des éléments es-
sentiels à l’amélioration. Ces élé-
ments démontrent que la crois-
sance est liée à la capacité à
mobiliser le potentiel de tous les
citoyens togolais (en milieux ur-
bains et ruraux) et à optimiser
les ressources et les atouts de
ce beau pays afin qu’il puisse
prospérer et que la qualité de vie
de tous les citoyens togolais soit
ainsi améliorée» annonçait-elle.
Avant d’ajouter : « Nous avons
vu le Togo mener sa propre crois-
sance et son développement en
prenant des décisions difficiles
mais importantes pour le bien-
être du pays. Cela envoie un si-
gnal fort sur la capacité et la vo-
lonté du Togo à prendre les déci-
sions difficiles nécessaires pour
améliorer le Togo; et cela nous
donne l’espoir d’avoir un fort Pro-
gramme Threshold ici au Togo».
Pour conclure : «c’est une joie
de voir cette performance remar-
quable. Mais au même moment,
le MCC dans son approche, sou-
haite voir une performance con-
tinue ; en d’autres termes, con-
tinuer à faire des progrès au ni-
veau de sa carte des scores sur
une période de plusieurs années
avant de bénéficier du Pro-
gramme Compact». Cette note
d’espoir est réitérée, à juste titre,
par le communiqué de la prési-
dence qui dit : «Pour rappel, le
Togo est fortement engagé dans
le processus d’éligibilité au
Millenium Challenge Account et
cette visite de haut niveau de la
délégation américaine vient don-
ner des signaux positifs pour
notre pays.»

Quant à l’Agoa, la délégation du
Sénateur n’a fait que confirmer
l’organisation prochaine de son
XVIè Forum à Lomé. « Les
échanges ont également porté
sur la recherche de voies et
moyens pour le renforcement de
la coopération économique et
surtout l’organisation prochaine
du XVI ème Forum de l’AGOA à
Lomé.» a-t-on affirmé du côté de
la présidence.

Notons que le Togo fait partie
des pays bénéficiaires de ce sys-
tème mis en place par les Etats-
Unis depuis 15 ans et que le pré-
sident Obama a prolongé jus-
qu’en 2025 avec le vote à une
forte majorité des membres de la
Chambre des Représentants et
du Sénat. «La loi Agoa est la
pierre angulaire de notre relation
commerciale avec l’Afrique.» di-
sait Michael Froman, représen-
tant américain au Commerce.

L’Union N° 1000
1 ultime objectif : le professionnalisme
0 avertissement : HAAC, OTM
0 condamnation : justice, HAAC, OTM
0 procès : autorités, partis politiques, individus

Lorsqu’en 2006, nous avons dé-
cidé d’entamer cette aventure, beau-
coup de questions nous trottaient
dans la tête, en l’occurrence, celle
de savoir si nous pourrons réussir
l’objectif que nous nous fixions : te-
nir un journal qui accompagne le
changement, au sens large du
terme.

Ce changement tient surtout de
l’arrivée à la tête du pays du Prési-
dent Faure Gnassingbé en rempla-
cement de son père Gnassingbé
Eyadéma décédé un an plus tôt
après 38 ans de règne. C’était à un
moment où le contexte social était
très tendu, les clivages ethniques
très accentués et les appétences
politiques éminentes. Le Président
Faure s’est montré disposé à ren-
verser la tendance. Il a affiché, dès
ses premières heures, sa volonté
de mettre ensemble les Togolais
pour construire le pays. Ses inces-
santes «mains tendues» pour des
pourparlers directs avec l’opposi-
tion et la société civile présageaient
déjà d’une lueur d’espoir pour le
pays.

Notre décision d’accompagner le
changement n’aura aucun sens si
les autres acteurs politiques n’émet-
taient pas de signaux de réceptibilité
à l’ouverture offerte. Aussi,

n’échouerons-nous pas à tomber
dans la tentation de «tirer l’eau froide
de l’eau chaude».

Notre engagement, en ce mo-
ment, a été d’être aux côtés des dif-
férents acteurs en dépassionnant le
débat afin de les aider à toujours
trouver le juste chemin apaisant
pour notre processus démocratique.
Cela nous oblige à faire des choix
judicieux dans la présentation, le trai-
tement et l’analyse des sujets, à pra-
tiquer un langage franc dépouillé de
toute animosité et à ne pas nous
verser dans le sensationnel. Ce
n’est donc pour rien que, dans l’en-
semble de nos parutions, nous
avons choisi de mettre l’accent sur
la gestion quotidienne des affaires
de la cité que de chercher à plan-
cher sur ce qui divise les Togolais.
Au risque d’encenser les situations,
de nourrir le radicalisme et de blo-
quer le développement.

Il faut être honnête pour re-
connaître que cela n’a pas été de
tout repos. Déjà au niveau de la
rédaction, les discussions ont été
parfois houleuses, mais le bon sens
a toujours prévalu. C’est le lieu de
dire merci à toute l’équipe de la ré-
daction qui a travaillé d’arrache-pied
nuit et jour pour que le journal tienne.
Il est vrai que les conditions de tra-

vail ont été parfois exécrables, sur-
tout quand les informations sont ra-
res. Profitons également pour témoi-
gner notre reconnaissance à toutes
les bonnes volontés qui nous ont
soutenus par leurs appuis multifor-
mes en matières informatives, finan-
cièrement et  matériellement. Egale-
ment, ceux qui nous ont encadrés
par leurs conseils et autres. Nos
lecteurs, notre richesse, sont tout
autant remerciés que nos distribu-
teurs et nos vendeurs à la criée.

 De l’extérieur, certains lecteurs
nous ont reproché des choses évi-
dentes mais pas forcément fondées,
car toutes nos publications provien-
nent de sources fiables et viables.
Néanmoins, dans la forme, nous ne
réfutons aucune critique. Car,
comme le dit l’adage «aux auteurs,
la critique est utile», elle nous a servi.
Notre reconnaissance va égale-
ment à tous ceux qui ont décelé des
manquements dans notre travail et
nous ont aidé à améliorer notre ren-
dement. Nous ne pouvons ignorer
ceux-là aussi qui ont peut-être été
contrariés par certains de nos écrits.
Humblement, nous leur demandons
de le prendre sportivement et de
nous en excuser. Et de croire en
notre sincérité de ne pas l’avoir fait
sciemment.

Evidemment, nous pourrons être
fiers d’avoir accompli un devoir ci-
toyen surtout avec une dose de pro-
fessionnalisme. Du moment où
aucune de nos 999 parutions n’a
heurté la sensibilité d’un concitoyen,
d’une autorité ou encore d’une ins-
titution de la République. Ni le tribu-
nal des pairs, Observatoire togolais
des médias, OTM, ni la Haute auto-
rité de l’audiovisuel de la communi-
cation, Haac, encore moins la jus-
tice togolaise n’a reçu aucune plainte
nous concernant pendant ces onze
années d’existence.

A l’heure du bilan, nous resterons
modestes, car le chemin à parcou-
rir est encore long et les défis plus
grands dans notre environnement
où les choses se compliquent da-
vantage. Notre seul atout reste le
travail bien fait dans le respect scru-
puleux des règles éthiques et de
déontologie qui régissent le secteur.
C’est la condition sine qua none
pour que les bailleurs, les financiers,
les annonceurs et les acheteurs de
nos produits nous refassent con-
fiance.

Malgré tout, à L’Union, nous som-
mes optimistes pour l’avenir. La
nouvelle aventure est ainsi enga-
gée.

*Confirmation de la tenue du XVIème Forum de l’AGOA à Lomé
*La délégation arrivée des USA est composée de six Républicains

L’information est de taille. A un moment où la communauté internationale est bouleversée par les prises de position fracassantes
du nouveau président  américain Donald Trump qui tente de remettre en cause drastiquement la gestion de son prédécesseur Barack
Obama, une délégation du Congrès américain vient raffermir l’excellence des relations entre leur pays et le Togo. Et surtout confirmer
la tenue du 16ème Forum de l’AGOA à Lomé.

Photo de famille de la délégation américaine avec le Président Faure et ses collaborateurs
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Secteur de l’Economie numérique
Le Point Échange Internet en construction

pour une connexion plus rapide
Le 15 février 2017, le ministère des

Postes et de l’économie numérique a
annoncé avoir démarré les travaux
de construction du Point Échange
Internet du Togo. Le Point d’Échange
Internet est un lieu dans lequel tous
les fournisseurs d’accès internet na-
tionaux peuvent être reliés et échan-
ger du trafic entre leurs réseaux. Ceci
permet dorénavant d’éviter que le trafic
échangé entre ces différents acteurs
locaux ne transite par des pays étran-
gers. En l’absence du Point
d’Échange Internet, lorsqu’un email
est envoyé entre deux utilisateurs
internet situés au Togo, celui-ci passe
par l’Occident (Londres, Portugal…)

tion dépend de la baisse de la pro-
duction de la sous-branche «Fabri-
cation de produits en matières plasti-
ques» dont la production enregistre
également une baisse de 34,9% en-
tre octobre et novembre 2016. Par
rapport à novembre 2015, l’activité
de la branche enregistre une baisse
assez considérable de 61,0% en in-
dice CJO.

Après une hausse de la produc-
tion de la branche en fin octobre, l’in-
dice CJO de l’activité de fabrication de
verre, poteries et matériaux de cons-
truction enregistre en fin novembre
une baisse de 0,7%. Cette légère
chute est principalement fonction de la
chute de la production de la sous-
branche «Fabrication de ciment,
chaux et plâtre» dont l’indice CJO est
passé de 82,83 en octobre à 82,22
en novembre 2016, enregistrant ainsi
une baisse de 0,7%. Comparative-
ment à novembre 2015, la branche
enregistre une importante hausse de
127,1% de la production de la bran-
che  pour l’indice CJO, hausse due à
la reprise de la production dans les
entreprises touchées par les mouve-
ments de revendications. Tout comme
en octobre 2016, l’activité de l’indus-
trie métallurgique et de la fonderie en-
registre une production assez faible
en novembre 2016. Cette situation
reste imputable à la mévente dans le
secteur, mévente due à l’encombre-
ment du marché par les produits mé-
tallurgiques de qualité inférieure et à
bas prix, alors que les entreprises de
la branche importent des matières pre-
mières de qualité à des coûts plus éle-
vés pour la production des produits
finis dont les prix sont élevés. Enfin,
l’activité de l’industrie de fabrication de
meubles, activités de fabrication NCA
enregistre une nouvelle baisse de
6,7% suite à celle observée en octo-
bre 2016. Elle s’explique par la chute
de la production de la sous-branche
«Activités de fabrications diverses»
dont la production a aussi chuté dans
les mêmes proportions (6,7%) au
cours de la période sous revue. Par
rapport à novembre 2015, l’indice
CJO de la branche enregistre une
baisse de 3,4% alors que l’indice brut
augmente de 0,4%.

Par rapport à la production réalisée en novembre

L’activité industrielle
augmente de 43,6%

Late Pater dice  de la branche passe alors de
238,1 en octobre 2016 à 281,7 en
novembre 2016, soit 18,3% d’aug-
mentation. Cette augmentation est
principalement fonction de la hausse
de la production de la sous-branche
«Fabrication de parfums et de pro-
duits de toilette de la sous-branche»
dont la production a augmenté de
18,5% par rapport à son niveau un
mois auparavant. En glissement an-
nuel, la branche perd 18,3% en ac-
tivité. La dernière augmentation no-
tée dans l’activité industrielle est celle
de la production d’électricité et de gaz,
avec un rebond de 245,0% en no-
vembre 2016, à la suite de la baisse
de la production enregistrée entre
septembre et octobre 2016. Cette
hausse est principalement fonction de
la remontée du niveau des eaux
dans les barrages favorisant le bon
fonctionnement des turbines au cours
de la période sous revue. Par rap-
port à novembre 2015, la branche

En novembre 2016, l’activité de
production industrielle enregistre une
augmentation de 43,6% de son in-
dice corrigé, par rapport à la pro-
duction réalisée en octobre 2016. A
en croire l’Institut national de la statis-
tique et des études économiques et
démographiques (INSEED), cette
hausse de la production industrielle
est la conséquence des hausses de
la production dans les branches
«Production diverses des industries
extractives» (48,5%), «Production et
distribution d’électricité et de gaz»
(245%). Outre les performances réa-
lisées par certaines branches, on
remarque un effet d’amortissement de
la production globale dû à la chute
de la production des branches
comme «Fabrication des produits ali-
mentaires et de boisson» (18,3%),
«Fabrication de produits en caout-
chouc ou en matière plastique»

sur plus de 500 demandes de finan-
cement de sous projets, à peine une
centaine ont été sélectionnés et sont
en cours d’exécution. La question
de la transposition à grande échelle
des acquis reste entièrement po-
sée», a exprimé le ministre André
Johnson.

A en croire Dr Hounkpe, la re-
prise de ce projet est possible en-
core que le gouvernement togolais
en fasse la demande. «Si le gouver-
nement exprime le besoin de pour-
suivre ce projet, je pense que ce sera
fait. Si tous les départements minis-
tériels concernés doivent travailler de
concert avec le ministère des finan-
ces pour qu’une demande soit
adressée à la Banque Mondiale. Si
cela est fait, je peux vous assurer
qu’il y aura un PGICT 2»,a-t-il indi-
qué.

Notons que la Banque mondiale a
dépêché au Togo du 13 au 24 fé-
vrier une équipe pour évaluer le
PGICT. Cette mission est la septième
du genre depuis le début du projet.

Projet gestion intégrée des catastrophes et des terres (PGICT)
12000 emplois directs et

5000 indirects créés au Togo

tangibles; les bénéficiaires témoi-
gnent et c’est ce qui nous réconforte
et nous rassure», a indiqué André
Johnson, Ministre de l’Environnement
et des ressources forestières. Ce
dernier sera appuyé par Dr Koffi
Hounkpe, chef de mission de suivi-
évaluation de la Banque Mondiale,
qui se félicite : «En près de quatre
ans et demi, le PGICT a réalisé
beaucoup d’activités. Elles concer-
nent le renforcement institutionnel,
les activités sur le terrain qui concer-
nent principalement les sous-projets
communautaires qui ont contribué
à diminuer la vulnérabilité des popu-
lations dans les zones à risques et la
pauvreté. Il y a eu des résultats con-
crets, lesquels nous rendent fiers».

Malgré ce bilan positif à quelques
mois de la fin de la mise en œuvre du
PGICT, les acteurs pensent à sa
réédition.«Le PGICT tire à sa fin alors
qu’il nous faut encore faire plus.
Mieux encore, les résultats obtenus
doivent être capitalisés et portés à
échelle. Les besoins restent immen-
ses ; et nous avons pour preuve que

La performance du PGICT à quel-
ques mois de la clôture de sa mise
en œuvre a été au cœur d’un atelier
organisé le 21 février au Relais de la
Caisse par le ministère de l’environ-
nement et des ressources forestiè-
res en collaboration avec la Banque
Mondiale.

Ce programme PGICT élaboré
par le gouvernement togolais en
2011 et financé à hauteur de 16,948
millions de dollars soit environ 10
milliards de FCFA par la Banque
Mondiale arrivera à terme en juin
prochain. Son bilan semble satisfai-
sant. 

Il ressort des acquis du projet la
création de 17000 emplois tempo-
raires dont 12 000 directs et 5000
indirects. Le projet a aussi permis la
réalisation d’une centaine de sous-
projets communautaires dédiés à la
prévention et la gestion des catastro-
phes et la gestion des terres. Le
PGICT a également permis, en qua-
tre d’exécution, d’équiper les servi-
ces de météorologie et de l’hydrolo-
gie ainsi que la croix rouge et le
corps des sapeurs-pompiers. Enfin il
a permis au pays de se doter d’une
cartographie nationale des zones
vulnérables aux inondations et de
19 plateformes de réduction de ris-
ques de catastrophes.«J’ai vu et tou-
ché du doigt les réalisations du
PGICT. Et je puis affirmer sans am-
bages que le résultat du PGICT sont

avant d’atteindre le destinataire au
Togo ; ce qui rend la connexion moins
rapide.

Cette initiative entraine une écono-
mie d’échelle dans l’utilisation de la
bande passante internationale et donc
une baisse des coûts pour ces ac-
teurs. Elle permet aussi que les grands
producteurs de contenus tels que
Google et Facebook puissent venir
s’installer sur le territoire pour offrir des
contenus locaux. Ainsi, le débit de la
connexion devient plus élevé.

La construction d’un Point
d’Échange Internet s’inscrit dans la
cadre du projet WARCIP (West African
Regional Communication Infrastruc-

ture Program) que le Togo met en
œuvre avec le soutien de la Banque
mondiale. Ce projet a pour ambition
d’améliorer la connectivité et de ren-
dre plus performantes les communi-
cations électroniques dans les pays
de l’Afrique de l’Ouest. Les pays par-
ticipants au projet accroîtront la cou-
verture géographique de leurs ré-
seaux et baisseront les coûts des ser-
vices de communications. Pour le
Togo, le projet WARCIP vise l’amélio-
ration de la connectivité internet du
pays, la baisse des prix d’accès à
Internet et la mise en place d’un envi-
ronnement favorable pour le secteur
l’économie numérique.

(34,9%) et «Fabrication de verre,
poterie et matériaux pour la cons-
truction» (0,7%). En glissement an-
nuel, la production industrielle enre-
gistre une baisse de 90,4% en in-
dice corrigé des jours des jours
ouvrables (CJO) par rapport à la
production de novembre 2015.

Par secteur, l’activité dans l’indus-
trie extractive en novembre 2016
connait une augmentation de 48,5%
par rapport à la production extrac-
tive de novembre 2015. Cette hausse
s’explique principalement par l’aug-
mentation de la production au niveau
de la sous-branche «Extraction de
phosphates et de sels de potassium,
naturels» (52,0%). Par rapport no-
vembre 2015, l’indice corrigé de la
branche enregistre une baisse de
9,4%. Quant à l’activité de produc-
tion chimique, elle enregistre une
nouvelle augmentation après celle
enregistrée en fin octobre 2016. L’in-

enregistre une explosion de sa pro-
duction (1507,3% d’augmentation).
L’indice CJO passe de 10,96 en no-
vembre 2015 à 176,16 en novem-
bre 2016.

Par contre, la production des pro-
duits alimentaires et de boissons
connait une baisse de 13,7% par
rapport au niveau de la production
d’octobre 2016. La chute de la pro-
duction de la branche en novembre
2016 résulte principalement de la
baisse de la production des sous-
branches «Fabrication de produits
laitiers et de glaces» (27,8%), «Fa-
brication de boissons alcoolisées»
(20,9%). En glissement annuel, l’in-
dice CJO de la branche enregistre
22,9% de baisse par rapport au ni-
veau de la production de novembre
2015. La fabrication de produits en
caoutchouc ou en matières plastiques
enregistre aussi une baisse de
34,9%. Cette baisse de la  produc-

nétaire par rapport à décembre 2015.
Ses contreparties ont évolué dans le
même sens. En effet, les avoirs exté-
rieurs nets et le crédit intérieur sont
en progression respectivement de
8,3% et 0,6% par rapport à décem-
bre 2015. La hausse du crédit inté-
rieur est due à l’effet combiné de
l’amélioration de la position nette du
gouvernement (-54,9%) et de la
hausse des crédits à l’économie
(+7,5%). Les finances publiques
enregistrent une hausse des recet-
tes de l’Etat et des dépenses couran-
tes respectivement de 40,0% et
59,8% en variation mensuelle. En
glissement annuel, ces deux agré-
gats ont progressé respectivement
de 56,2% et 99,6%. L’augmentation
des recettes publiques serait une
conséquence directe de la hausse
des importations sur la période sous
revue.

Enfin, à rappeler que l’Indice har-
monisé des prix à la consommation
(IHPC) a connu une hausse de
1,5% par rapport à octobre 2016,
imputable essentiellement à la hausse
des prix de toutes les fonctions à l’ex-
ception des «Transports» (-0,9%)
et des «Articles d’habillement et
chaussures» (-0,4%). Comparé à
novembre 2015, l’IHPC a régressé
de 0,1%.

Situation des échanges commerciaux du Togo avec le reste du monde en novembre
Importations en hausse,

exportations en régression
revue, le nombre d’abonnés
moyenne tension et basse tension
est en progression.

A l’Aéroport International
Gnassingbé Eyadema, le trafic aé-
roportuaire (passagers y compris
transit) global a diminué de 9,3% en
variation mensuelle, imputable à la
régression des arrivées (-9,5%),
des départs (-9,2%) et du transit
(4,1%). Comparé à novembre 2015,
le trafic aéroportuaire global a aug-
menté de 7,9%, en lien avec la
hausse du transit (+172,4%) et des
départs (+3,6%). Pendant ce temps,
au Port Autonome de Lomé, l’activité
est marquée par une baisse des
marchandises débarquées, des mar-
chandises embarquées et du trans-
bordement respectivement de
11,0%, 9,9% et 14,6% par rapport
à octobre 2016. Comparée à novem-
bre 2015, la tendance est également
à la baisse. Les marchandises em-
barquées, les marchandises débar-
quées et le transbordement ont ré-
gressé respectivement de 40,8%,
5,1% et 11,5%. Le transit total a, par
contre, progressé de 17,6% et
28,5% respectivement en variation
mensuelle et en glissement annuel.

La situation monétaire à fin novem-
bre 2016 est marquée par une aug-
mentation de 7,3% de la masse mo-

Selon la Direction de l’économie
établissant la situation économique
nationale en novembre 2016, les
échanges commerciaux du Togo
avec le reste du monde sont mar-
qués par une régression des expor-
tations de 20,5% et 13,7% respecti-
vement en variation mensuelle et en
glissement annuel. Par contre, les
importations ont augmenté de 91,6%
et 43,3% respectivement par rap-
port au mois d’octobre 2016 et à no-
vembre 2015. L’augmentation des
importations serait essentiellement
due à l’acquisition de certains biens
d’équipement. Concernant les pro-
duits pétroliers, la consommation d’es-
sence super sans plomb s’est repliée
de 5,1% tandis que celle du gas-oil
a progressé de 0,3% par rapport
au mois précédent. En glissement
annuel, la consommation de ces deux
produits a augmenté respectivement
de 49,4% et 28,2%. Quant à la con-
sommation d’énergie électrique
moyenne tension, elle est en baisse
de 4,6% tandis que la consomma-
tion d’énergie basse tension est en
hausse de 3,1% en variation men-
suelle. Par rapport à novembre 2015,
les consommations d’énergie
moyenne tension et basse tension
ont progressé respectivement de
0,5% et 7,3%. Sur la période sous

Bientôt la fin du Projet gestion intégrée des catastrophes et des terres (PGICT) au Togo. Le
ministère de l’environnement en collaboration avec la Banque mondiale a organisé un atelier
consacré à son état d’avancement.

Maurille AFERI

Photo de famille des participants
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L'AS Togo Port garde toujours le cap
FOOTBALL / PREMIER DIVISION

En dominant Koroki de Tchamba sur le score de 2 à 0, l'AS Togo Port conserve toujours cinq longueurs d'avance
surSemassi de Sokodé, auteur du coup d'éclat de la journée, en allant donner une fessée mémorable à Gbikinti à
Bassar sur un score sans appel de 5-0.

Hervé A.

Dix-neuvième du championnat avec seulement 23 points, Bastia est en
grande difficulté. L'entraîneur François Ciccolini fait ainsi les frais des derniers
résultats en étant limogé par le club corse.

Un 3-0 encaissé à Angers, une nouvelle exclusion de Yannick Cahuzac
et 4 points d'écart avec le 18e Dijon. Ce week-end aura été celui de trop
pour la direction du Sporting Club de Bastia. En effet, le club corse a décidé
de limoger son entraîneur François Ciccolini, à la suite de la réunion
prévue ce matin, comme rapporté par L'Équipe. C'est Rui Almeida, ancien
entraîneur du Red Star, qui pourrait succéder à Ciccolini.

Le limogeage de Ciccolini était dans l'air depuis quelques semaines. Le
bon match nul obtenu face à l'AS Monaco le week-end précédent avait
sauvé la peau de l'entraîneur corse. La défaite, lourde et sans appel, face
à Angers a définitivement scellé son sort. La situation devenait intenable,
Bastia n'ayant plus gagné le moindre match depuis le 17 décembre dernier.
C'était à l'extérieur, face à Rennes.

Le mercato hivernal n'a pas apporté les solutions espérées. Si Oniangué
a su se montrer décisif, les défenseurs Saint-Ruf et Rose n'ont pas réussi
à solidifier la défense lors des dernières rencontres. Ciccolini en fait donc
les frais. Il avait été nommé entraîneur le 28 janvier 2016, en remplacement
de Ghislain Printant, et avait maintenu le club en Ligue 1. Son successeur
devra faire de même.

Bastia limoge François Ciccolini

On le sait, les Portuaires carton-
nent d'habitude à Lomé. Eux qui
restent sur 6 victoires sur 7 récep-
tions à Lomé, ont encore confirmé
leur statut de première équipe à
domicile avec 21 points sur les 24
possibles en battant Koroki de
Tchamba 2-0.

Pendant ce temps, Semassi réa-
lise le gros coup de la journée en
allant chicoter les Lions des Monts
Bassar 5-0. Les Guerriers se his-
sent du coup au 3e rang du classe-
ment des équipes à domicile avec
18 points sur les 27.

Mais le coup de sang de
Semassi a un tel écho que la talo-
che  de 3-1 reçue par Agaza de
Lomé face à l'AS OTR passe pres-
qu'inaperçue. Les Verts de Tokoin
concèdent ainsi leur deuxième dé-

Ç'en est fait du tournoi de l'Amitié.
Le tournoi lancé en novembre 2016
a connu ce 26 février son champion
qui n'est autre que le club Millénium
FC, principal organisateur de la ma-
nifestation. Pour y arriver, ledit club a
dû venir à bout de FC Traoré aux
tirs au but (7 tirs réussis contre six),
0-0 au terme du temps réglemen-
taire.

 Ayant réuni six clubs de jeunes
de Lomé, le tournoi de l'Amitié fait
honneur à Charles Debbash qui en
est le parrain. Il a pour but de favori-
ser l'éclosion des jeunes talents en
matière de football et de soutenir la
politique de développement socio-
économique et culturelle du Chef de
l'Etat. Il permet également de com-
mémorer la date anniversaire du
décès de feu Gnassingbé
Eyadéma.

"Ce tournoi est organisé à l'hon-
neur de M. Charles Debbash pour
lui rendre hommage pour ce qu'il fait

Ce dimanche s'est déroulée sur le terrain de la cité Millénium de Lomé la finale du tournoi de l'Amitié. L'événement est organisé
en l'honneur de M. Charles Debbash,  ministre, conseiller spécial du chef de l'État, Faure Gnassingbé.

faite d'affilée et se retrouvent dé-
sormais dans le ventre mou du
classement avec 1 point pris sur
les 9 depuis la reprise du cham-
pionnat.

A Kara, Asko inquiète beau-
coup. Les Kondonas enchaînent
les mauvaises performances.
Leur dernière victoire en cham-
pionnat remonte à la 11e journée.
Et pendant que les supporters

Le fils Pelé condamné en appel à près de 13 ans de prison
chiment d'argent, alors que je n'ai
jamais rien fait de tel", a-t-il déclaré
aux reporters présents. Plus tôt
dans la journée, son avocat,
Eugenio Malavasi, avait pourtant
précisé avoir immédiatement dé-
posé un nouveau recours pour ten-
ter de lui éviter la détention.

Le fils du "roi Pelé" avait été con-
damné fin mai 2014 par un tribunal
de première instance de Santos à
33 ans de prison pour blanchiment
d'argent issu du trafic de drogue.

Le fils du légendaire footbal-
leur brésilien Pelé, Edson
"Edinho" Cholbi do Nascimento,
a été condamné en appel à 12 ans
et 10 mois de prison pour blan-
chiment d'argent, a annoncé sa
défense vendredi à l'AFP.

En fin de journée vendredi, Pelé
Jr s'est rendu aux autorités, au com-
missariat de la ville de Santos (sud-
est du Bésil), afin de commencer à
purger sa peine. "Ma frustration est
grande car je suis accusé de blan-

Le Togo et le Maroc signent
désormais un partenariat

La Fédération togolaise de football (FTF) et la Fédération royale maro-
caine de football (FRMF) ont signé un accord de partenariat et de coopé-
ration vendredi à Rabat au Maroc, rapporte samedi le site Internet du
gouvernement.

Ce partenariat permettra de définir un cadre de coopération et d'échan-
ges entre les deux fédérations en vue de contribuer au développement du
football, de l'arbitrage et de la formation des cadres des deux pays.

Les documents ont été signés par le président de la FTF, Colonel Guy
Akpovy, et son homologue marocain, M. FouziLekjaa.

"Cet accord s'inscrit dans le cadre de la politique d'ouverture de la
Fédération marocaine envers les fédérations de football du continent
africain", a confié Dounia Lahrech, responsable média de la FRMF.

Cette convention de coopération concerne également l'organisation de
matches amicaux entre les équipes nationales des deux pays.

Apothéose du tournoi de l'amitié "Charles Debbasch"

pour le Togo. La prochaine édition
démarrera avant la fin de l'année
en cours", a laissé entendre Toundé
Boussari, secrétaire général du
comité d'organisation du tournoi.

Pour le parrain, M. Charles
Debbash, cette initiative est noble et
concoure au développement du
football au Togo.

"C'est avec des grains de sable
que se construisent les grandes
montagnes. Et c'est avec des ma-
nifestations de ce type qui devien-
nent de plus en plus populaires que
se répandra le sport de haut niveau
au Togo. Je voudrais remercier le
ministre de sa présence et du sou-
tien qu'il a apporté à notre manifes-
tation. Nous nous insérons tous
dans le cadre défini par le Chef de
l'Etat qui est de porter le Togo à l'ex-
cellence dans tous les domaines et
le domaine sportif est un des do-
maines les plus importants à cet
égard", a-t-il indiqué.

Grande est aussi la satisfaction
du ministre de la communication,
de la culture, des sports et de la
formation civique.

"La mission que nous poursui-
vons, celle de développer le foot-
ball à la base, cela se concrétise
week-end après week-end et c'est
ce que nous avons vu cet après-
midi ici.  J'espère que dans d'autres
quartiers de Lomé et des grandes Face au SportingGijon (1-1, 24e journée de Liga), Claudio Beauvue

(28 ans) a fait son retour à la compétition après une très longue absence.
Sa blessure, le 16 avril 2016, contre le Betis Séville (1-1, 33e journée de
Liga), l'a en effet tenu éloigné des terrains 316 jours. Une éternité. Alors,
forcément, les médias locaux saluent ce come-back. "Claudio Beauvue a
disputé ses premières minutes après 10 mois d'arrêt pour blessure. Son
retour est la meilleure des nouvelles", lance Faro de Vigo.

Le quotidien espagnol évoque d'ailleurs " un retour prometteur ".
L'ancien Lyonnais, qui avait repris le chemin de l'entraînement le 9 janvier,
a même failli être le héros des siens, mais il n'a pas pu tromper la vigilance
du portier adverse. "C'est dommage cette dernière occasion de Beauvue,
mais je crois que je n'ai pas assez bien centré", a regretté IagoAspas, en
zone mixte, relayé par Faro de Vigo. La Voz de Galicia, de son côté,
souligne également le come-back de l'attaquant.

"316 jours après, Claudio Beauvue se sent à nouveau footballeur. Près
d'un an après la terrible blessure de l'Antillais au tendon d'Achille du pied
droit. Un cauchemar horrible pour n'importe quel joueur, mais plus dur
encore quand tu viens juste d'arriver dans ton nouveau club. Il a dû
travailler pendant dix mois dans l'ombre. Revenir et se mettre à niveau
grâce au service médical du Celta pour se relever de cette grave blessure.
Il a mis fin à ce chemin de croix parcouru avec un sourire toujours accroché
au visage en jouant un quart d'heure au Molinon", peut-on lire dans le
journal.

Le Celta Vigo se frotte les mains
du retour de Claudio Beauvue

BRESIL

croyaient que leurs protégés al-
laient mettre fin à la série noire, c'est
Maranatha qui est venu leur jouer
un sale tour en l'important 1-0. Avec
17 points et une place de 13e sur
14, les Kondonasont des soucis à
se faire.

A Kpalimé, Gomido a profité de
la réouverture de son stade pour
lancer une nouvelle série en do-
minant Foadan 2-0. Dernier

relégable avec 18 points, les Show
Boys savent qu'ils doivent enchaî-
ner les victoires pour éviter les mau-
vaises nouvelles à la fin de la sai-
son.

Enfin, en match avancé, samedi
à Kponvié, Dyto de Lomé est allé
battre Kotoko 2-0.

La 17e journée qui sera disputée
le weekend prochain promet des
chocs. A Lomé, on suivra particu-
lièrement les chocs entre Dyto (3e,
27 pts) et Semassi (2e, 28 pts) d'une
part, AS OTR (6e, 23 pts) et AS Togo
Port (1er, 33 pts) d'autre part. Gbikinti
(12e, 17 pts) tentera de se relever
en recevant Anges FC (10e, 19 pts).
Unisport (4e, 24 pts) réservera son
hospitalité à Agaza (8e, 22 pts).
Gomido (11e, 18 pts) reçoit Asko
(13e, 17 pts), Maranatha (5e, 24 pts)
affronte Kotoko (14e, 4 pts) dans un
classique du Grand Kloto.

villes du Togo, nous allons assister
à ces manifestations sportives qui
réunissent notre jeunesse et tous les
amoureux du ballon rond", a déclaré
M. Guy Madjé Lorenzo.

Notons que cette première édition
du Tournoi de l'Amitié a été couplée
avec une campagne de dépistage
et de distribution gratuite de préser-
vatifs.

Edinho avait fait appel de la con-
damnation. La justice a décidé jeudi
de confirmer sa culpabilité, en ré-
duisant cependant sa peine à 12
ans et 10 mois. Interrogé par l'AFP,
le tribunal de l'État de Sao Paulo
(sud-est) a affirmé que la procédure
n'était pas publique et qu'il ne pou-
vait fournir aucune information.

Edinho avait récusé toutes les
accusations, affirmant que son seul
lien avec les trafiquants était en tant
que consommateur de drogues. Il

FOOTBALL

Charles Debbasch remet le trophée au capitaine de Millénium FC

Jo-Wilfried Tsonga de retour
dans le Top 10

Grâce à sa victoire à Marseille, Jo-Wilfried Tsonga est de retour dans le
Top 10 mondial. Le Français a gagné quatre places au classement ATP
publié lundi et dans lequel il pointe au 7e rang. A 31 ans, il retrouve un rang
qu'il n'avait plus occupé depuis le 5 juin 2016, et un Top 10 dont il était sorti le
22 août dernier.

Battu en finale à Marseille, son compatriote Lucas Pouille gagne deux
rangs et retrouve la 15e place, son meilleur classement qu'il avait déjà atteint
le 7 novembre dernier.

Federer perd une place à cause de Tsonga
Vainqueur à Rio, l'Autrichien DominicThiem perd un rang (9e) alors que

son adversaire en finale, l'Espagnol Pablo Carreno en gagne un (23e).
L'Américain Jack Sock, lauréat sans jouer de la finale de Delray Beach après
le forfait de son adversaire Milos Raonic, progresse de trois places au 18e
rang. Raonic se maintient au quatrième rang derrière Andy Murray (n°1),
Novak Djokovic (n°2) et Stan Wawrinka (n°3), qui n'ont pas joué cette
semaine.

avait été accusé sur la base d'enre-
gistrements téléphoniques. Il avait
été arrêté pour la première fois en
2005 lors d'une opération policière
de démantèlement d'un important
réseau de trafic de drogue. Son
père, EdsonArantes do
Nascimento, alias le " roi Pelé ", a
eu sept enfants. Considéré comme
l'un des plus grands footballeurs de
l'histoire, il a été trois fois champion
du monde avec le Brésil (1958,
1962 et 1970).
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Résultats du tirage N°427 de LOTO KADOO du 24 Février  2017
Numéro de base

56 43 15 2686

LOTO KADOO

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°426
DE LOTO KADOO DU  17 Février  2017

Vendredi dernier, la LONATO a procédé, à son siège à Lomé, au tirage N° 427 de LOTO KADOO qui a,
naturellement, fait des gagnants, à l’instar du dernier.

En effet, lors du tirage précédent, seule la ville de Blitta s’est démarquée par les lots qui y ont été remportés. Un
parieur qui a tenté sa chance auprès de l’opérateur 10428 basé dans cette localité, a eu le bonheur de remporter
la somme de un lot de 1.000.000 F CFA.

Dans les autres villes du pays, ce sont essentiellement des gagnants de lots intermédiaires, c’est-à-dire de lots
de moins de 1.000.000 F CFA, qui ont été dénombrés.

Après le grand tirage régional du 29 juillet 2016, des gros lots restent encore à gagner au grattage et au tirage
avec les tickets de la TCE 2016. Au grattage, vous pouvez gagner jusqu’à 500.000 FCFA.

Au tirage des gros lots sont encore à enlever :
- Pour la série K un lot de 1.500.000 F CFA.
- Pour la série Y un lot de 1.500.000 F CFA et un lot de 1.000.000 F CFA.
Alors n’hésitez pas ! Tentez votre chance en achetant à 200 F CFA vos tickets de la TCE 2016 dans les points

de vente habituels (agences, postes de jeux sur ordinateur et auprès des vendeurs ambulants).

La remise des lots à Lomé se fera au siège de la LONATO et à l’intérieur du pays dans les Agences Régionales.

Avec la LONATO, JOUEZ PETIT ET GAGNEZ GROS !

BONNE CHANCE A TOUS !

Entrepreneuriat des jeunes au Togo

Le gouvernement s’engage, les entrepreneurs s’affirment

Loterie Nationale Togolaise

jet s’est concrétisé avec un crédit de
2.468000Fcfa, du FAIEJ. «Je veux
arriver à un centre à l’image du cen-
tre Songhaï au Bénin et associer à
l’élevage, l’agriculture afin d’avoir sur
place du maïs et du soja pour ali-
menter les animaux», envisage le
jeune entrepreneur.

Outre l’élevage ces programmes
appuient également d’autres secteurs
d’activités. Amah et Dédé Hillah se
sont mis ensemble pour créer
CBVOM à Atiégou, une structure qui
offre des services de basse vision.
Ils ont obtenu un crédit de 3 671000
avec lequel ils ont acheté du matériel
pour aider les malvoyants. Coaché
par le FAIEJ, ils ont remboursé plus
de la moitié du crédit. Ces deux jeu-
nes, soutenus par leur maman qui
leur a offert le local, commencent à
réaliser leur projet : une clinique où
on peut offrir tous les soins médicaux.

Autre lieu, le quartier Djidjolé.
M.DEKE Kodjo Mawuena a une
entreprise de commercialisation de
matériel informatique. Ce vendeur
ambulant qui s’est enfin installé avec
un crédit du FAIEJ d’1743480Fcfa,
emploie trois personnes. Il compte
devenir expert en informatique pour
contrer les hackeurs. Pour y arriver
il se prépare pour une formation en
sécurité informatique. Partir de rien
pour devenir entrepreneur il en
existe bien au Togo. Assignon Koffi,
28 ans, commercialise du savon der-
matologique depuis 2015. Son en-
treprise écoule sur le marché togo-
lais 3000 pains de savons par mois.
Il a monté son entreprise grâce à un
crédit d’1000000Fcfa du PRADEB
qu’il a remboursé à 70%. Il est
aujourd’hui chef d’entreprise et tra-
vaille avec 4 personnes.  «L’action
du ministère du Développement à
la base est une action de proximité
qui nécessite un suivi non seulement

Après les préfectures du Moyen-Mono et l’Oti, la ministre du développement à la base, de l’artisanat, de la jeunesse et de l’emploi des jeunes a effectué une tournée dans les régions maritime et des plateaux,
du 22 au 24 février pour évaluer l’exécution des différents programmes de son département.

attend tout du gouvernement. Re-
gardez un peu dans le monde, les
grandes fortunes sont des entre-
preneurs », a déclaré la jeune en-
trepreneur, appuyé par le
PRADEB.

Les frères KABO (Komi, Kossi à
Sanguéra) et Zékpa (Jonas, Ebed
à Dalavé), se sont lancés dans l’éle-
vage de poules pondeuses. Ils ont
pu avec l’aide du FAIEJ et PRADEB,
augmenter la taille de leurs structu-
res et améliorer l’alimentation des
poules. «Avec les deux crédits de
2500000Fcfa chacun, nous som-
mes passés de 200 têtes de poules
à 500. Nous avons chaque jour 54
plateaux d’œufs. Bien que nous
remboursons normalement les cré-
dits nous sommes aujourd’hui auto-
nomes et nous vivons bien », a pré-
cisé Zèkpa Jonas, copropriétaire de
l’Ets Jonasebed qui a cinq salariés.
«D’ici cinq ans, nous comptons faire
partie des plus grands éleveurs du
Togo et  développer une chaîne
d’élevage moderne», a souhaité
KABO Kossi, qui emploie avec son
jeune frère quatre personnes dont
trois permanents.

Certains jeunes eux, ont toujours
voulu être entrepreneur. C’est le
désir permanent d’être à son pro-
pre compte qui a conduit AYASSOU
Kossi, a ouvrir une provenderie à
Djagblé, avec un financement de
2000000Fcfa du PRADEB.
Aujourd’hui, il vit de son activité et
arrive à mettre à la disposition du
monde avicole une production men-
suelle de 15 tonnes.

Tsèvi Kofikuma, après ses étu-
des à l’Université de Lomé, a dé-
cidé de retourné dans son village à
Agou Dzogbépémé. Sur la parcelle
de terrain mise à sa disposition par
sa maman, il élève des pondeuses
et commercialise des œufs. Ce pro-

L’élevage, l’agriculture, la trans-
formation, la restauration ou la cou-
ture, sont autant de créneaux qu’ex-
ploitent de jeunes togolais, pour
s’auto employer et créer des em-
plois. A Sangéra, Djagblé, Kégué,
Agoè, Dalavé, Agou, ces jeunes
entrepreneurs montent petit à petit
leurs affaires. Diplômés pour la plu-
part, ils en sont là, grâce à l’accom-
pagnement technique et financier du
Programme d’Appui au Développe-
ment à la Base (PRADEB) et du
Fonds d’Appui aux Initiatives Eco-
nomiques des Jeunes (FAIEJ).

«Albarka Délices», situé à la pé-
riphérie du marché d’Agoè, offre à
la population de la viande de bonne
qualité, bien conservée et protégée
des mouches. Cette boucherie et
charcuterie moderne appartient à M.
Ali Ouro-Bossi, jeune journaliste
reconverti en entrepreneur. Avec un
crédit de 5.084.000Fcfa, obtenu en
2015, il a, avec son associé, déve-
loppé des stratégies de vente qui lui
permettent d’abattre au moins deux
bœufs par semaine et de dégager
un chiffre d’affaires mensuel de
4716800F. «Le crédit à servi à la
location de la boutique et à l’achat
des équipements. Nous sommes à
jour pour le remboursement et
employons quatre personnes de
façon temporaire», a affirmé l’en-
trepreneur, accompagné par le
FAIEJ. Avant d’inviter ses jeunes
compatriotes à lui emboiter le pas.
«C’est grâce à l’entreprenariat que
d’autres pays se sont développés.
Je pense que les jeunes togolais
doivent oser et arrêter de vouloir
être coûte que coûte fonctionnaire
ou employé de bureau ». Parmi ces
jeunes entrepreneurs, d’autres es-
pèrent commercialiser leurs produits
partout au Togo et à l’étranger. C’est
le cas de Bolognima Claire. Un cré-
dit de 800000Fcfa lui a permis d’ins-
taller à Kégué, une unité de pro-
duction de farines alimentaires, de
fruits séchés et d’épices. Pour maxi-
miser ses ventes, elle a par exem-
ple enrichi ses farines avec du fer à
la différence des autres qui existent
sur le marché. «Avec la volonté, le
travail et l’excellence, on peut réus-
sir dans la vie. Fini l’époque où on

dirigeant mais régulier qui permet
de se rendre compte de l’évolution
des projets et voir si les bénéficiai-
res sont satisfaits. Nous avons ini-
tié cette tournée pour faire le suivi
afin d’apprécier l’encadrement que
proposent nos différentes structu-
res, surtout aussi d’échanger avec
les bénéficiaires puisque ce sont eux
qui doivent nous dire si l’action me-
née répond à leurs attentes.  Ces
jeunes sont sérieux, travailleurs, en-
gagés et motivés. Il y en a qui ont
pratiquement terminé le rembour-
sement de leur crédit et sont dans
la phase d’extension ou de consoli-
dation. Ce sont résultats tangibles
qui parlent d’eux-mêmes. Ce sont
des milliers d’emplois qui sont créés
par ces initiatives», s’est réjoui Mme
Victoire Tomégah-Dogbé, Ministre
du développement à la fin de la vi-
site aux jeunes entrepreneurs.

Les crédits FNFI se remboursent
La ministre s’est rendue à

Tabligbo, Afangnan, Vogan, Aného,
Agou et à Kpalimé pour une sensi-
bilisation sur les différents produits
du Fonds national de la finance in-
clusive (FNFI). «Ma visite dans ces
différentes localités a pour objectif
de motiver les uns et les autres à
s’impliquer dans le remboursement
des crédits perçus. Le message est
clair, là où il y a mauvaise perfor-
mance, nous allons utiliser les
moyens dont nous disposons pour
pousser les uns et les autres à res-
pecter leurs engagements mais là
où tout se passe très bien, nous

allons faire davantage », a-t-elle fait
savoir aux bénéficiaires. Elle n’a pas
manqué de rappeler que l’argent
mis à leur disposition par le FNFI,
n’est pas l’argent d’une quelconque
personne et son remboursement est
de mise. «Ce sont des fonds de la
BOAD et du Trésor Public que le
gouvernement togolais doit à son
tour rembourser», renchérit-elle.

Ces micros crédits ont quand
même permis à certains bénéficiai-
res de se lancer dans des activités
génératrices de revenus et de sub-
venir aux besoins de leurs familles.
« Moi je suis revendeuse de céréa-
les et je fais aussi le maraîchage.
Grace au crédit du FNFI je me suis
lancée dans le stockage de céréa-
les et je participe aux dépenses de
la famille » raconte toute joyeuse
Mme Amélé Napo à Aného.

A Yokélé (Kloto) Mme Mimi Koffi-
Kuma, est aussi bénéficiaire du pro-
duit Apsef. Avec ce crédit cette culti-
vatrice, arrive à faire de petits com-

Etonam Sossou

merces en plus de sa principale
activité. Les membres du groupe-
ment auquel elle fait partie, rembour-
sent normalement leurs crédits et
comptent même en redemander d’ici
peu. «Nous sommes prêtes à aider
le gouvernement pour obliger les
mauvais emprunteurs à rembour-
ser les crédits. Car nous tenons
beaucoup à la pérennité de ce pro-
gramme», s’engage la jeune
femme.

Dans les localités qui enregistrent
un nombre important de bénéficiai-
res du produit Agrisef,  les popula-
tions ont souhaité que le gouverne-
ment les aide à installer des unités
de transformation pour éviter le
pourrissement des produits agrico-
les. «Si nous arrivons à avoir des
unités de transformation, nous
pourront bien rembourser nos cré-
dit et avec le temps être indépen-
dants financièrement », a désiré
Eklu Edoh, cultivateur de gingem-
bre à Kpimé dans le Kloto.

L’association humanitaire française
Ergué-Togo a organisé, le dimanche
26 février 2017, un repas dont les
recettes financeront un nouveau pro-
jet au Centre d’animation rurale de
Tambimong Ogaro (Carto) implanté
au nord-est du Togo. «Tous les ans,
nous aidons au financement du fonc-
tionnement du Carto, confie Bob
Léaustic, président de l’association.
L’argent que nous collectons repré-
sente entre 5 000 et 8 000 par an
(ndlr : entre 3,275 millions et 5,240
millions de francs Cfa). Ce montant
sert à financer un projet précis. En
2015, nous avons fait construire une
route en bitume entre Ogaro et

Une unité expérimentale de méthanisation
à Ogaro, dans les Savanes

Dans l’agenda 2017 de l’Association Ergué-Togo

Dapaong. En 2016, nous avons per-
mis la construction d’une cantine pour
une école de brousse. Pour 2017, ce
sera la construction d’une unité ex-
périmentale de méthanisation à par-
tir des déjections de porcs. L’élevage
du porc a pris de l’ampleur ces der-
nières années».

 «Personnellement, je m’y suis
rendu une fois. Mais nous correspon-
dons beaucoup par mail». 216 cou-
ples de paysans ont déjà été formés,
par l’association, à la culture attelée.
Des groupements coopératifs ont été
créés dans les villages avec une
«caisse rurale» gérée par un conseil
d’administration. Le Carto joue aussi

un rôle de recherche dans la sélec-
tion naturelle des plantes fourragères
et des plantes alimentaires les plus
nutritives. Il fait encore de la sélection
naturelle animale pour avoir des
bœufs et des ânes plus robustes et
des chèvres de meilleur rapport. Mais
l’association aide aussi à la scolarisa-
tion des enfants. «Longtemps, on a
apporté du petit matériel pour les
enfants, du papier, des crayons, des
vêtements et aussi du petit outillage.
Mais aujourd’hui, on entame notre
21e année et nous préférons faire
travailler les petits commerces lo-
caux», souligne le président de Ergué-
Togo.

Projet d’élevage de poules financé par le PRADEB

La Ministre Victoire Dogbé explicant le FNFI à la mairie d’Aného aux populations
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